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BULLETIN D’INFORMATION DU SOUVENIR 
FRANÇAIS EN LETTONIE 

N° 24 – Février 2026 

Editorial  

Bonjour à toutes et tous, 
 

Après une pause toute relative en début d’année, notablement marquée par la rédaction et 
l’envoi du rapport d’activités 2025, un rythme soutenu d’activités a repris avec notamment deux 
cérémonies polonaises par - 16° à Daugavpils.  
 

Le 12 février, je suis de nouveau allé à Jelgava, certes pour faire de nouvelles photos de ce qui 
fut par deux fois le gite provisoire de Louis XVIII. Mais surtout pour essayer de faire progresser le 
projet de commémoration du centenaire de la vente de sous-marins français à la Lettonie.  A 
propos de Louis XVIII, je ferai deux conférences à son sujet, une à Kaunas le 5 mars, une autre 
(en anglais) à Jelgava le 9 mars.  
 

J’ai par ailleurs échangé avec Monsieur l’Ambassadeur de France en Estonie et nous avons 
convenu que je viendrai à Tallinn le 12 mars pour m’entretenir avec lui et avec l’Attaché Défense. 
C’est justement d’un fait historique peu connu en Estonie dont il est question dans le dossier de 
ce mois : une escadre française est venue, conjointement avec les Britanniques, monter une 
action de diversion en Baltique face aux Russes pendant la guerre de Crimée (1854-1856). Lors 
de cette campagne, 10 à 15 marins français sont morts de maladie sur l’ile estonienne de 
Naissaar.  
 

Nous vous souhaitons une bonne lecture et nous vous rappelons que nous sommes toujours 
disponibles pour accueillir votre adhésion. 
 

Gilles Dutertre,  

Délégué Général du Souvenir Français pour la Lettonie, Chargé de mission pour l’Estonie 
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Le Dossier du mois :  

LES MARINS FRANÇAIS DE L’ILE DE NAISSAAR (ESTONIE) 
 

Durant la guerre de Crimée1, les Franco-britanniques montèrent une action de diversion du 
théâtre principal qui se trouvait en Mer Noire. Elle visait à s'attaquer aux défenses de Saint-
Pétersbourg, alors capitale de l’Empire russe.  

Au cours des mois de mars et d'avril 1854, l'escadre française de la Baltique fut formée à Brest 
sous le commandement du vice-amiral Parseval-Deschênes. Elle embarqua l'infanterie et 
l'artillerie de marine. Cette escadre mit 50 jours pour atteindre l'embouchure du Golfe de 
Finlande. Elle rejoint le 13 juin l'escadre britannique de l'amiral Napier au mouillage de Barösund 
dans le golfe de Finlande. À la fin juin, une partie des navires britanniques et français firent une 
reconnaissance vers Kronstadt sans parvenir à engager le combat avec la flotte russe. Ils 
décidèrent alors de se diriger vers les îles Åland2. Ce sera à partir du 8 août la bataille de 
Bomarsund, la forteresse se rendant le 16 août 1854, enlevée par un corps expéditionnaire d'une 
dizaine de milliers d'hommes sous le commandement en chef du général Baraguey-d'Hilliers. 

Pendant cette guerre, l’ile de Naissaar fut occupée par les marines britannique et française 
pendant la saison de navigation de 1854 et 18553. Des navires de guerre français et anglais 
bloquaient l'entrée de la baie de Tallinn à l'est de Naissaar, à un mille nautique au nord du cap 
Hülkari (Hülgekari), où la profondeur de la baie dépasse 30 mètres. Les marins disposaient 
probablement de casernes temporaires et d'un hôpital à Naissaar. Des marins français moururent 
de maladie, a priori du scorbut, mais peut-être aussi du choléra. Le scorbut, dû à une carence en 
vitamines, était courant sur les navires effectuant des traversées océaniques au long cours. Cela 
impliquait que les marins devaient se nourrir de biscuits et de viande salée. 

Leur appartenance religieuse (catholique) empêcha les marins français décédés d'être enterrés 
dans le cimetière luthérien du village de Naissaar. Un cimetière séparé leur fut donc attribué sur 
la côte sud-est de l'île. 

Pendant la saison de navigation de 1856, les forces franco-britanniques ne vinrent plus à Naissaar, 
car la guerre de Crimée prit fin avec le Traité de Paris du 30 mars 1856. Le cimetière catholique 
tomba dans l'oubli et se dégrada progressivement. 

Pendant l'occupation soviétique (1944-1991), les vestiges du cimetière furent entièrement rasés 
lors de la construction de l'aérodrome de Naissaar. Le cimetière n'a plus pu être identifié avec 
précision, mais un mémorial fut érigé à son emplacement approximatif en 1993 et inauguré 
solennellement le 14 juillet de la même année, jour de la fête nationale française. Les ambassades 

 

1 La guerre de Crimée oppose de 1853 à 1856 l’Empire russe à une coalition formée de l'Empire ottoman, de l'Empire français, du 
Royaume-Uni et du Royaume de Sardaigne. 
2 Entre la Finlande, alors russe, et la Suède. 
3 Le Golfe de Finlande est généralement gelé de fin novembre à fin avril 
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de France et de Grande-Bretagne ont encore rendu hommage aux marins français en septembre 
2025.  
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Le nombre de personnes inhumées dans le cimetière est inconnu, mais, comme dans le cimetière 
britannique analogue, on estime que 10 à 15 marins français, certains disent même 20, y 
reposent. 

Les bâtiments militaires de l'île, que l'on peut encore voir aujourd'hui, furent construits par 
l'Empire tsariste à la veille de la Première Guerre mondiale. En juillet 1914, le tsar Nicolas II se 
rendit personnellement sur l'île pour poser la première pierre d'un grand port militaire. À son 
apogée, près de 450 personnes vivaient sur l’île ; mais, en raison des besoins militaires, les 
habitants de l'île ont été évacués de force à quatre reprises.  

Aujourd’hui, l'île est depuis 1995 un espace naturel protégé et on y compte …… de trois à cinq 
habitants permanents. L’ile est à 8,5 km au large de Tallinn, alors appelée Reval. Sa superficie est 
de 18,6 km2 (8,1 km x 3,7 km dans ses plus grandes dimensions).  

 

Comment se rendre à Naissaar ? 

La liaison maritime régulière vers Naissaar est assurée de mai à octobre. Elle est opérée par la 
compagnie Monica, à bord de son navire du même nom, qui part de Tallinn, face au port du club 
nautique de Pirita. La traversée dure une heure. Départ de Tallinn à 10H00, retour de Naissaar 
18H00 (à confirmer). Pour en savoir plus : https://monica.ee/en/ 

Vous pouvez également vous rendre à Naissaar en bateau, à bord du Nargö ou du Kalk. Les 
bateaux partent du quai A2 du port d'hydravions du Musée maritime estonien, situé au 6, rue 
Vesilennuki. La traversée avec le Nargö dure 30 minutes et le bateau peut accueillir 48 passagers. 
La traversée avec le Kalk dure 1 heure et 15 minutes et le bateau peut accueillir 32 passagers. Plus 
d'informations : https://nicesaar.eu/ 

L'île de Naissaar offre, de mai à octobre, jusqu'à 260 places d'hébergement réparties dans trois 
villages de vacances. On y trouve des chambres doubles et quadruples, ainsi que des chambres 
pour groupes de 6 à 12 personnes. 
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L’avancement des projets en cours du Souvenir Français en Lettonie  

 

Louis XVIII 
 

Vous savez que Louis XVIII, au cours de son errance post-Révolution, a séjourné par deux fois au 
château de Mitau (aujourd’hui l’Université lettone des sciences et techniques de la vie de Jelgava), 
en Courlande, le deuxième séjour ayant été précédé de 15 jours au manoir de Blankenfelde.  
 

Pour l’instant, nous n’avons pas de projet bien ciblé, mais nous développons les contacts avec le 
staff du Musée de l’Université au château, du Musée d’histoire et d’art G. Eliass et avec le manoir 
de Blankenfelde, aujourd’hui maison d’hôtes. C’est ainsi que le Délégué Général est allé le 12 
février à Jelgava et qu’il est prévu qu’il se rende à Blankenfelde en avril. Il fera surtout, le 9 mars 
à 15H00, une conférence en anglais devant les étudiants de l’Université de Jelgava sur « King Louis 
XVIII of France in Jelgava ».  
 

Remise de sous-marins français à la Lettonie (1927) 
 

Nous avons toujours le projet, en coopération avec l’ambassade, de commémorer en mai 2027 le 
centenaire de la remise par la France de deux sous-marins, le « Ronis » et le « Spidola » à la 
Marine lettone. Nous travaillons en étroite coopération avec Madame Anitra Skalbiņa dont le 
grand-père, Edgars Oto Pinka, était Officier mécanicien sur le « Ronis » et avait supervisé la 
construction de ce sous-marin à Nantes en 1925-1926.  
 

Nous avons un double projet : 
➢ Présenter une exposition, peut-être à la batterie n° 2 de Liepaja (Liepājas krasta artilērijas 

baterija Nr. 2) qui est une filiale du Musée de la Guerre, à partir de la collection 
personnelle de Mme Skalbiņa, déjà présentée à Gulbene, et des collections du Musée de 
la Guerre. Nous allons essayer, conjointement avec Mme Skalbiņa, d’avoir une réunion 
avec le Musée de la Guerre.  

➢ Eriger une stèle à Liepaja, en un lieu en rapport avec les sous-marins. Nous allons essayer 
d’avoir rapidement contact avec la Municipalité de Liepaja, puis avec une entreprise 
capable de réaliser la stèle.  

 

Chez nos amis estoniens 

 

Nous en saurons certainement plus après l’entretien du DG avec Monsieur l’Ambassadeur de 
France à Tallinn le 12 mars. A noter qu’il n’y a pas de représentant du “Volksbund Deutsche 
Kriegsgräberfürsorge” (VDK) en Estonie. Le contact qu’on m’a indiqué au siège du VDK en 
Allemagne ne semble toutefois pas au courant qu’il y a eu un accord entre nos deux associations 
pour apposer des plaques à l’entrée des cimetières allemands où reposent des « Malgré-Nous » ! 
« Hâtez-vous lentement, et, sans perdre courage, vingt fois sur le métier remettez votre 
ouvrage. » (Nicolas Boileau) …… 
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L’activité du DGSF de Lettonie en février 2026  

12 février : Entretien à Jelgava (Musée de l’Université au château et Musée d’histoire et d’art 
G. Eliass) à propos de Louis XVIII et du projet autour des sous-marins. 

20 février : Entretien en visioconférence avec Mme Laura Roche, chargée de mission relations 
internationales au siège du Souvenir Français. 

 

Dans l’agenda de la Délégation de Lettonie  

5 mars : Conférence du DG à Kaunas : « Louis XVIII en Courlande » 

6 mars :  Visite au monastère de Pažaislis dans les pas d’Isabelle de Mailly-Lascaris 

9 mars : Conférence du DG à l’Université lettone des sciences et techniques de la vie de 
Jelgava : « King Louis XVIII of France in Jelgava » 

12 mars :  Entretien avec l’ambassadeur de France à Tallinn 

13 mai :  Cérémonies à Tallinn en mémoire du Convoi 73 

14 mai : Cérémonie à la mémoire de la famille Choiseul-Gouffier à Plateliai (Lituanie)  

2 août :             Cérémonies à la mémoire du SLT Eduards Pulpe (Lielie kapi à Riga) et du Marsouin 
René Maillet (Galvāni)(à confirmer)  

25 août : Cérémonie mémorielle annuelle en hommage aux « Malgré-Nous » à Saldus 

 

DIVERS 

 

FINANCES - A ce jour, l’avoir financier de la Délégation s’élève à 515,24 €. En janvier, nous avons 
eu une dépense de 90 € pour l’achat de deux gerbes déposées à Daugavpils le 26 janvier.  

Les cotisations sont notre seule ressource. Pour adhérer : https://le-souvenir-francais.fr/soutenir-
le-souvenir-francais/ La gamme des cotisations annuelles commence à 10 € (5 € pour les 13-21 
ans) et ouvre droit une réduction d’impôt égale à 66 % du montant de votre versement si vous 
êtes résident fiscal en France.  

NB : le mois prochain (mars), nous devrions savoir si notre demande de financement pour la 
réalisation de la stèle du Sous-lieutenant Eduards Pulpe à Riga a été acceptée ou non.  

Pour nous contacter, pour adhérer : gilles.dutertre@gmail.com   

https://le-souvenir-francais.fr/soutenir-le-souvenir-francais/
https://le-souvenir-francais.fr/soutenir-le-souvenir-francais/
mailto:gilles.dutertre@gmail.com
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LE SOUVENIR FRANCAIS 

Nous rappelons que les missions du Souvenir Français tiennent en trois mots :  

ENTRETENIR – CONSERVER – TRANSMETTRE 

ENTRETENIR : Aucune tombe de « Mort pour la France » ne doit disparaître des cimetières 
communaux, aucun monument, aucune stèle combattante ne doit être à l'abandon.  Pour la 
Lettonie, notre mission première est de recenser les tombes et les monuments. 

CONSERVER : Aucune cérémonie, créée à l'origine pour enraciner le souvenir d'un événement 
historique local ne doit disparaître. Le nombre de témoins directs diminuant, le Souvenir Français 
se concentre particulièrement sur les journées du 8 mai, du 14 juillet, et surtout du 11 novembre.  

TRANSMETTRE : C'est transmettre aux jeunes générations, en s'attachant à ce qu'un aucun élève 
ne quitte sa scolarité sans avoir visité au moins un site mémoriel. Pour réussir ce défi, le Souvenir 
Français se met au service du monde enseignant, y compris par une aide financière pour les 
voyages mémoriels. 

Sans vous, nous ne pouvons rien faire !  

Nous contacter 

Site internet national :  https://le-souvenir-francais.fr/  

Contact national :   infos@souvenir-francais.fr 

Site internet Pays Baltes :  https://www.souvenirfrancais-pays-baltes.eu/  

Contact Lettonie :   gilles.dutertre@gmail.com 

Pour vous renseigner sur les possibilités d’inscription au Souvenir Français, pour ne plus recevoir 
le présent bulletin, ou au contraire pour le faire diffuser à un ou plusieurs de vos contacts, envoyez 
un message à  gilles.dutertre@gmail.com .  

Pour recevoir la newsletter mensuelle gratuite du Souvenir Français national, rendez-vous en bas 
de la page d’accueil du site du Souvenir Français https://le-souvenir-francais.fr/  

Les Délégations Générales du Souvenir Français de Lituanie et de Lettonie vous rappellent leur 
site internet commun :  

https://www.souvenirfrancais-pays-baltes.eu/ 

Mais aussi leur page Facebook commune : 

https://www.facebook.com/groups/1202210781041902?locale=fr_FR  

https://le-souvenir-francais.fr/
mailto:infos@souvenir-francais.fr
https://www.souvenirfrancais-pays-baltes.eu/
mailto:gilles.dutertre@gmail.com
mailto:gilles.dutertre@gmail.com
https://le-souvenir-francais.fr/
https://www.souvenirfrancais-pays-baltes.eu/
https://www.facebook.com/groups/1202210781041902?locale=fr_FR

